
Ces supports sont des auxiliaires importanrs dans la panoplie des moyens 
dont le professeur dispose pour se faire comprendre rapidement , mais leur 
utilisation doit rester simple, lcgcrc ct discrete. 

La presentation d'un element de langage semble, clans cette perspective, 
offrir le plus grand nornbre de garanties.En effet la rapidite de !'identification etanr 
liee a la clarte de la presentation, I'enseignent de langue lera , a un srade 
elernentaire appel aux facultes sensorielles de ses eleves plut6t qu'a leur faculte 
intellectuelle - imagination , deduction etc .- qui suppose un certain acquis 
linguistique . alors inexistant ou trap limite . L'utilisation de supports visuels , 
materiel sonore isole ou combine , contribue de rnaniere deterrninante a la clarte de 
la presentation d'un element de langage done a la rapidite de son identification par 
Jes eleves . 

Le rythme d'un cours , dependant du rythme d'absorption par l'eleve des 
materiaux offerts . ne peut pas toujours etre programme avec precision , ii n 'est 
done pas toujours aise de prevoir quand et comment gagner du temps . 

Le professeur de langue ressent done vivement la necessite de dormer a 
ses clcves Jc plus rapidement possible Jes moycns dexpression dont ils ont besoin 
afin qu'ils parviennent a s'exprimer spontanemcnt, a leur niveau , correctement. 

Jc nc suis ni uaductcur. ni intcrprete . ni spccialiste , mais la traduction 
mintcrpellc en ma qualite dcnscignant ct en ma qualite de didacticicn des langucs 
etrangeres d · unc man icrc genera le el de la langue al lernandc d' une man icrc 
particulierc . Si plus quc lout autre enseignant , Jc profcsscur de Janguc est obsede 
par lidcc de gagncr du temps cest quil est plcinernent conscient du malaise quc 
crcc Jc decalage entrc Jc nivcau intcllectuel de ses apprenants-grands commencants 
quasi adulics duns le cas de lallcmand-ct de leur nivcau linguistiquc tres rcstriciif 
dans Jes premiers stadcs de lapprenussage . Ce malaise traduisant chez nos 
ctudi,1111, ~011 1111c reduction consc ienre de la crcauviic ils nexprimcnt q11c cc 
quils pcuvcru dire - dou Irusuat ion Cl pcut etrc ultcrieurement dcsinteresscmcnt 
de la langue . soil par Jc libre cours a unc crcativitc dcsordonncc - ils expriment 
alcw; 10111 Ct' qu'il, veu lent dire dcpassant lcur possihilitc dcxpresxion cl 
echappant it rout co111r6Jc . 

Kamel El Korso - Oran 

l .a t r ad uct iun ext honnc mais le cnntrdlc c'cst rnicux ! 
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Mais tout cela ne nous avance pas trop clans notre travail qui consiste a ne 
pas perdre de ternps.je note au passage qu'il ne sagit pas de notrc temps mais bicn 
de cc1u1 ctc~ app1·rna1\K Jal<6M61\ a deputs longtemps stgnale que cette 
« interpretation metalinguistique des messages joue un rl\le enorme dans tout 
processus d'apprentissage du langage, tant chez I 'enfant que chez l'adulte » 
(.l'rli<,.,b~1,,n, "~mi dP ling11i~li11ul:' g1;"111i'1"rlk. f::d. ,.k minuil. 1%3J'.'/4). ii peut jouer 
un role essentiel dans I 'apprentissage de la langue etrangere, mais ce role se heurte 

Pendant longtemps le moyen dacces privilegie au sens des mots etrangers 
a cte la traduction . L 'appreruissagc d'une langue etrangere passait ineluctablcmcnt 
par lapprcntissage des series dcquivalcnces sernantiques, qu'elles soient lexicalcs 
( listes de mots ) ou grammaticales ( regle de grammaire traduite en langue 
rnaternelle ) Les methodologies rncdernes deconseillent la traduction , 
interpretation des signes de la langue etrangere par les signes de la langue 
maternelle . pour lui preferer un autre type de traduction qui consiste a interpreter 
les signes de la langue errangere au moyen d'autres signes de cette rnerne langue. 
Cette traducrion fait appel ft des precedes tels que l'utilisation des synonyrncs . des 
antonymes . des definitions ou des paraphrases. Je cite « expliquer ce que signifie 
un mot ou une phrase. c'est utiliser dautre mots et d'autre phrases en essayant de 
dormer une nouvelle version de la rnerne chose» ( Greimas, du sens; Paris ed. du 
seuil 1999. P .39). 

laut-il persister dans lcrrcur qui consistc i1 senfoncer de plus en plus 
dans lexplication en languc ctrangerc qui devient de cc fait de plus en plus 
L'tr;1ngcrc ;'1 lclcvc cl 1·cng,1gc dans des meandres cornpliqucs ,i liufiui.C« qui aura 
pour consequence la destruction de route efficacue pcdagogique ct evidernent unc 
perte de temps enorme . 

Pour presenter des clements de iangages isoles . les cnseignarus ont ou ont 
cu recours aux clessins stylises sur le tableau . a des figurines ou a des images 
dccoupccs clans des magazines . Une situation est cerrainement bcaucoup plus 
difficile ,i representer par une scene dessinee sur le tableau cornposcc par 
lasscrnblagc dimagcs dccoupccs clans des revues. plus ou moins bicn adaptces i1 
la situation {1 presenter nccessitant souvent des explications oralcs 
coruplcmentairc en langues ctrangcres . 

II .ippan ieut au profcxscur de determiner lcur opportunitc afin quc lcur 
utilisatio» nc snit pas rcsscntic par lcs clcvcs co111111c unc agrcssion pcrmancntc ou 
le mcpri-, de lcur cupacue uucllcctuc lle. 

El KORSO Kamel 
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La traduction permet de ne pas briser la communication clans le domaine 
de l'explication . Maintenant que nous avons decide de traduire pour gagner du 
temps dans lexplicatlon ii faut souligner que la tldellte au sens du texte original et 
l'ndaptntion au destinataire final simposcnt cornme conditions premieres pour le 
traducteur. Cependant , fide lite au sens et adaptation ne signifie aucunement un 
detachernenr total des aspects linguistiques du texte original car, langue generale de 
specialite, terrninologie, phraseologie, enonciation, ponctuation ,argumentation et 
style du texte original, doivent chacun trouver leur « correspondant » clans la 
<< langue - culture >> darrivee . 

La tracluction clans l'enseignernent cl'une langue etrangere faisant parti 
dunc rnerhode obsolete a ete critiquee par Vietor en l 882 en tant que methode 
denseignement . On la fait quand merne intervenir clans des cas precis n'en 
deplaisc aux fanatiques de la methode directe .Si co111111e la definissent Vinay ct 
Darbelner la traduction etant tout simplement « le passage d'une langue A a unc 
langue B. pour exprimer une realite » ( Paris 1977, P.20), alors nous sommes 
preneur . car cette dernarche se sert de la traduction pour expliquer le sens el ne 
considere pas l'acte de traduction en tant que finalite . Ce point de vue doit definir 
la traduction comme un acre dintelligence destine a l'accornplissement d'une 
communication au sens large du terme. car cornrne l'affirme ARSAC, Jacques: 
les machines a penser, Paris, Seu ii 1987, P,207 ) « je ne pense pas que le sens soit 
clans Jes mots ou clans Jes structures ... le sens est clans la tete des gens » . 

Depuis que lcs pedagogues ont complctcmcnt abandonne la rncthcde 
classique tradirionnelle du Xl Xerne siecle qui mcttait l'acccnt sur la grarnrnaire ct 
I., traduction nu lenscigncment dunc langue etrangere fl laidc de la la11g11c 
uuucrue llc 011 nc scs: jumais arrete a y rccourir . La traduction dans nos cours est 
souvent cvitcc mais elle est cgalernent souvcnt invitee clans Jes moments difficiles . 
'Vle1l1L' ,·ii v a de tau-; arnis dans le proccssus de traduciion. ellc peut ctrc un vrai 
ami clans certains cas. 

i1 unc difficultc qui vient Jc cc quil doit sintegrer ,i unc progression rigoureuse , 
cc meralangage nc pcut ctre tire que des acquisitions antcrieures : « Expliqucr un 
11w1 i11cu1111u par u11 11101 i11co111111 n·e~l ricn cxpliquc », 111c111c si le profcsscur 
ncrnploie pas 1111 mot de la languc matcmcllc. Jes clevcs auront tendance a faire 
une rraduction silencieusc en langue matcrnclle . Parlant de Karcewski qui 
cornparait route traductiou f1 une operation de change defavorable, R.Jakobson 
ajoutait : « Mais cvidcmrncnt plus le contexte d'un message est riche ct plus la 
perte d'information est hmitec » ( R.Jakobson.P.84 ). 

LA TRADUCTION EST BONNE MAIS LE CONTROLE C'EH MIEUX! 
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La traduction est bonne mais combien en faut-il ? 

L'enselguam peut iuujuurs ieeou: It a eeue aheruauve qu'est la uaductluu 
et alors l'etudiant se sent a l'aise , reprend du souffle , reprend confiance , se 
retrouve dans sa langue , pour ne pas dire dans sa peau . 

Lorsque le traducteur est amene a traduire dans un domainc qui n 'est pas 
sa specialite ou que la realite decrite par le texte n'est reliee a aucune connaissancc 
anterieure. la traduction litterale peut etre un outil qu'il utilisera pour 
approximation pour se rapprocher du sens vehicule par le texte. 

l-n outrc plus le traducteur aura des connaissances sur le sujet ou l'objct ,i 
traduire plus ii sera libre dans sa reformulation . A cet effet la precision de 
D.Seleskovith simpose : « la plus mecanique des traductions a toujours une part 
d'interpretarion . la plus libre des interpretations coruporte toujours une part de 
transcodage » . A ce niveau de l'etude de la traduction ii serait logique de nous 
aligner Dur coun qui rofunont 11 lo nystomntisurion n ( lo taxonomio) do truduction , 
car quelque soit le theme , la forme , le registre ou le critere retenu comme 
«invariant» . la strategic de la traduction conjugue toujours plusieurs aspects d'un 
rneme genre et aucun de ses aspect retenus ne peut former une cloison etanche . 
Ainsi la traduction est le lieu de rencontre de la liberte avee la fidelite , du litteraire 
avec le technique de l'oral avec l'ecrit , de la litteralite avec la reexpression. 

Pour conclure. je reviens a 111011 titre: la traduction est bonne quand elle 
remplit sa fonction et joue son role mais le controle est mieux car cest le 
traducteur qui en assure la gestion . 

lorce est de constatcr que route traduction est un actc de comrnunicution 
qui cloit viser les restitution du sens: les modaliies peuvent etrc diverses pour y 
parvcn11· ct ii est parl<iis neccssairc de passer par des st.ides intermcdiaircs . 

Dans le seul rnanuel officiel dallemand fait pour les cloves du sccondairc. 
nous dccouvrons par cxcmplc un mot compose pour tr.iduirc en Allemand unc des 
fcies re ligicusc algericnnc. ii sagit du mot « Aid-Fest o , or« Fest» 11101 allemand 
traduit en francais donne « fete » ct traduit en arabe donncrait «Aid». mais cc mot 
revet une double signification. ii a le sens dc « fcte » en arabe et de « cida » en 
allernand. abreviation de terrncs americains, done pour un allernand qui ignore 
notrc culture cc mot compose signifierait « lete du Cida » alors que Iauteur du 
manucl aurait du ecrirc simplcrncnt « Aid el Fitre ». !\ ccla s 'ajoutc la memo crreur 
rcpetec au niveau du glossaire « Aid-fest =Ieie de !'Aid». en traduisant lauicur 
repetc dcux mots qui ont la rnernc signilication. 

EL KORSO Kam~I 
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